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Résumé 
 
La présente étude a pour objectif de montrer la contribution des paramètres 
environnementaux dans la répartition des cas de dengue. La méthodologie 
adoptée s’est basée sur la recherche documentaire, l’acquisition des données 
topographiques, satellitaires et des données épidémiologiques sur la dengue 
de 2021 à 2023. Les données épidémiologiques sur la dengue de 2021 à 2023 
ont été collectées à partir des rapports de la direction de l’informatique du 
district sanitaire de Cocody-Bingerville. Les paramètres environnementaux 
(végétation, hydrographie, température et humidité de surface) proviennent 
de la carte topographique et des images satellitaires. Les résultats montrent 
que tous les quartiers du district sanitaire de Cocody-Bingerville ont abrités 
plus d’un cas de dengue au cours de la période 2021 à 2023. Aussi, La 
superposition de la carte de répartition des cas de dengue sur celle de chaque 
paramètre environnemental a permis de déceler que la dengue est fonction 
des éléments du milieu naturel. Ainsi, les paramètres environnementaux 
peuvent efficacement orienter la lutte antivectorielle et la prise de décision 
contre les biotopes pathogènes.  
 
Mots clés :  Paramètres environnementaux, spatio-temporelle, dengue, 
Cocody-Bingerville 
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Abstract 
 
The aim of this study is to show the contribution of environmental 
parameters to the distribution of dengue cases. The methodology adopted 
was based on documentary research and the acquisition of topographical, 
satellite and epidemiological data on dengue from 2021 to 2023. 
Epidemiological data on dengue fever from 2021 to 2023 were collected 
from reports by the Cocody-Bingerville health district's IT department. 
Environmental parameters (vegetation, hydrography, surface temperature 
and humidity) were derived from topographic maps and satellite images. 
The results show that all neighborhoods in the Cocody-Bingerville health 
district hosted more than one case of dengue fever during the period 2021 
to 2023. The endemic districts of the Cocody-Bingerville health district are all 
close to a river or its offshoots. It is clear that natural vegetation has given 
way to heavy anthropization of the environment. Surface temperatures in 
the area range from 31°C to 36°C. The humidity index reveals a particularly 
humid area. Superimposing the dengue distribution map on that of each 
environmental parameter revealed that dengue fever is a function of 
elements in the natural environment. Thus, environmental parameters can 
effectively guide vector control and decision-making against dengue fever. 
 
Keywords : Environmental parameters, spatio-temporal, dengue, Cocody-
Bingerville 

 
Introduction 
 
La santé environnementale porte sur tous les aspects de la 
santé et de la qualité de vie des populations qui résultent de 
l’action de facteurs biologiques, chimiques et physiques de 
l’environnement (Chevalier et al, 2003 : p60). Au niveau 
physique, les paramètres que sont le réseau hydrographique, la 
végétation, la température de surface, l’humidité de surface 
sont des déterminants importants de diverses maladies à 
transmission vectorielle (Handschumacher et al, 2019 : p 1). 
L’influence des paramètres environnementaux sur la santé 
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transparaît à travers l’apparition de plusieurs pathologies 
comme la diarrhée, le choléra, le paludisme et la dengue (Prüss-
Üstün et Corvalan, 2007 : p5). La dengue, objet de cette étude 
est une maladie potentiellement mortelle qui est transmise à 
l’être humain par les piqûres de certains types de moustiques 
(Malard el al, 2003 : p152). Cette virose s’est rapidement 
répandue à travers le monde. Elle est endémique dans la 
plupart des régions tropicales et subtropicales, principalement 
dans les zones urbaines et semi-urbaines. L’Afrique figure 
parmi les quatre régions les plus touchées par cette arbovirose 
(OMS, 2023 : p2). L’espace CEDEAO a enregistré des épidémies 
de dengue en 2009 au Cap-Vert, en 2016 au Burkina-Faso, en 
2017 en Côte d’Ivoire et en 2018 au Sénégal (OMS, 2019 : 2). En 
effet, la Côte d’Ivoire connait sa première épidémie de dengue 
en 2017 avec 623 cas suspects dont 2 décès (Aubry et al, 2024 : 
p2). Le district sanitaire de Cocody-Bingerville constitue 
l’épicentre de cette maladie avec 1765 cas suspects et 162 cas 
confirmés en 2019 (OMS, 2019 : p1). Cette situation est 
d’autant plus préoccupante que le district sanitaire de Cocody-
Bingerville abrite plusieurs quartiers huppés de la ville 
d’Abidjan. Face à cela, le Ministère de la Santé de l’Hygiène 
Publique et de la Couverture Maladie Universelle (MSHPCMU) 
et ses partenaires ont consenti des efforts dans la lutte à travers 
la notification et la prise en charge des cas de dengue, la 
sensibilisation des populations, le lancement d’une campagne 
de démoustication par drone. Au vu des moyens déployés pour 
la riposte, nous ne comprenons pas pourquoi le district de 
Cocody-Bingerville reste toujours vulnérable aux épidémies de 
dengue. La description des paramètres environnementaux qui 
conditionnent les gîtes larvaires du vecteur de la dengue et 
responsable de la disparité spatiale de la morbidité de la 
dengue s’avère donc nécessaire pour comprendre la 
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persistance de cette pathologie dans le district sanitaire de 
Cocody-Bingerville. Dans ce présent article, la question est de 
savoir, comment les paramètres environnementaux en 
l’occurrence la végétation, la température de surface, 
l’humidité de surface et le réseau hydrographique influencent 
la prévalence de la dengue dans le district sanitaire de Cocody-
Bingerville ? L’objectif principal est de montrer la contribution 
des paramètres environnementaux dans la répartition de la 
dengue dans le district sanitaire de Cocody-Bingerville. Pour 
atteindre cet objectif, il a été émis l’hypothèse suivante, les 
paramètres environnementaux impactent fortement la 
répartition spatio-temporelle de la dengue. Pour vérifier cette 
hypothèse, nous nous assignons les objectifs spécifiques à 
savoir montrer la répartition spatiale des zones touchées par la 
dengue dans le district de Cocody-Bingerville, déterminer la 
répartition des foyers épidémiques par rapport aux paramètres 
environnementaux dans le district de Cocody-Bingerville  
 
I. Méthodologie 
 
     I.I Présentation de la zone d’étude 
La zone de Cocody a un climat tropical. La majorité des mois 
d’une année sont caractérisés par des précipitations 
importantes, tandis que la brève période de faible pluviosité n’a 
qu’une influence minime (Figure 1).  
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   Figure 1 : Diagramme ombrothermique de la zone de Cocody 
 

                                
                Source : climate-data.org 
 
En moyenne la température dans la zone de Cocody est de 
25.6°C. Les précipitations annuelles à cet endroit sont d’environ 
1441 mm. La carte ci-dessous présente la localisation du district 
sanitaire de Cocody-Bingerville.  
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Carte 1 : Localisation du district sanitaire de Cocody-
Bingerville 
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Le district sanitaire de Cocody-bingerville est limité au Nord par 
les districts sanitaires d’Abobo Est, d’Anyama et d’Alépé, au sud 
par la lagune Ebrié et les districts sanitaires de Treichville-
Marcory, à l’ouest par le district sanitaire d’Adjamé-Plateau-
Attécoubé, à l’est par le district sanitaire de Grand-Bassam. Le 
district sanitaire de Cocody-Bingerville couvre une superficie de 
796 km² avec une population estimée en 2024 selon l’INS à 
977 594 habitants, soit une densité de population estimée à 
1228 habitants par km² 
 
    I.2 Méthodes de collecte et de traitements de données 
La méthodologie adoptée pour la collecte des données 
s’articule autour de la recherche documentaire, l’observation 
de terrain, l’acquisition des données épidémiologiques et des 
paramètres environnementaux. La recherche documentaire 
s’est appuyée sur des travaux en rapport avec les conditions 
environnementales en lien avec le risque de transmission des 
maladies, on peut citer entres autre les travaux de (Gnahoua et 
al 2023 : p 417) qui identifie dans ses travaux les zones 
vulnérables à la bilharziose en prenant en compte les 
paramètres environnementaux dans la région de la Marahoué. 
L’observation directe a permis d’avoir une idée des paramètres 
environnementaux et la disposition de l’habitat dans le district 
de Cocody-Bingerville. Les données épidémiologiques 
proviennent des statistiques et rapport de la direction de 
l’informatique du district sanitaire de Cocody-Bingerville. Il 
s’agit des archives de consultation de 2021 à 2023. Elles ont été 
traitées par la méthode statistique avec l’outil Excel. Ce 
traitement a permis de grouper les malades par lieu de 
provenance afin d’obtenir une répartition spatiale des foyers 
endémiques. Celles des paramètres environnementaux 
proviennent de la carte topographique et des images 
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satellitaires. La carte du réseau hydrographique a été réalisée à 
partir du modèle numérique de terrain (MNT). Les images 
satellitaires multi spectrales de haute résolution (30m) de 
Landsat OLI/TIRS, sans couverture nuageuse, géoréférencées et 
projetées dans le système WGS1984/UTM Zone 30N, ont été 
utilisées. Leur traitement a permis d’obtenir les cartes de 
végétation, de la température et de l’humidité de surface.  
 
2.Résultats 
 
La section des résultats s’articule autour de deux principaux 
points. Le premier est en rapport avec répartition spatio-
temporelle des cas de dengue dans le district sanitaire de 
Cocody-Bingerville et la seconde traite de la distribution 
spatiale des cas de la dengue en fonction des paramètres 
environnementaux. 
 
     2.1 Répartition spatio-temporelle des cas de dengue dans 
le district sanitaire de Cocody-Bingerville 
Cette section présente répartition spatio-temporelle des cas de 
dengue dans le district sanitaire de Cocody-Bingerville et les 
variables mobilisées concernent la dynamique temporelle et la 
distribution spatiale des cas de dengue dans le district de 
Cocody-Bingerville de 2021 à 2023. 
 
         2.1.1 Dynamique temporelle des cas de dengue dans le 
district sanitaire de Cocody-Bingerville 
La figure 2 présente la dynamique temporelle de la maladie de 
2021 à 2023 dans le district sanitaire de Cocody-Bingerville. 
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Figure 2 : Evolution du nombre de cas de la dengue dans 

district de Cocody-Bingerville 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
On observe une augmentation du nombre de cas suspects et 
positifs au cours de ces années. En 2021, 71 cas suspects de 
dengue ont été notifiés dans le district sanitaire. Sur ces 71 cas 
suspects, 4 personnes ont été déclarés positifs. En 2022, 339 
suspects de dengue ont été enregistrés et 75 personnes ont été 
testés positives. En 2023, le nombre de suspects et e positifs a 
considérablement augmenté. On enregistre 1274 cas suspects 
et 104 cas déclarés positifs au test de la dengue. A l’échelle des 
quartiers du district sanitaire de Cocody-Bingerville, on observe 
une inégale répartition. 
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       2.1.2 Distribution spatiale des cas de dengue dans le 
district de Cocody-Bingerville de 2021 à 2023  
La carte 2 présente la distribution spatio-temporelle des cas de 
dengue dans le district sanitaire de Cocody-Bingerville de 2021 
à 2023.  
 
Carte 2 : Distribution spatio-temporelle des cas de dengue 
dans le district de Cocody-Bingerville de 2021 à 2023 
 

 
Il ressort que tous les quartiers du district sanitaire ont 
enregistrés plus d’un cas de la dengue au cours de cette 
période. Les quartiers d’Angré et Cocody centre ont enregistré 
le plus grand nombre de cas de la dengue. Les quartiers de la 
Palmeraie, Faya et Bonoumin sont moyennement endémique 
avec des cas de dengue compris entre 4 et 8 cas positifs. Les 
quartiers de Abatta, M’badon, Blockauss, Carrefour la vie, 
Attoban et Dokui, sont des quartiers jugés faiblement 
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endémiques avec des cas compris entre 1 et 4 cas positifs entre 
2021 et 2023.  
 
    2.2 Distribution spatiale des cas de la dengue en fonction 
des paramètres environnementaux 
Ce chapitre présente la distribution spatiale des cas de la 
dengue en fonction des paramètres environnementaux. Les 
variables mobilisées sont relatives à la distribution spatiale des 
cas de dengue en fonction du réseau hydrographique de la 
végétation, de la température et l’humidité de surface.  
   
        2.2.1 Distribution spatiale des cas de dengue en fonction 
du réseau hydrographique 
La carte du nombre de cas de dengue posée sur le réseau 
hydrographique a permis de voir la répartition des quartiers 
endémiques par rapport aux cours d’eau dans le district 
sanitaire de Cocody-Bingerville (Carte 3).  
 
Carte 3 : Répartition des quartiers endémiques par rapport au 
réseau hydrographique 
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 De manière générale, on observe que pratiquement tous les 
quartiers endémiques sont situés près d’un cours d’eau 
intermittent ou permanent. Le quartier de Cocody-centre, qui 
a enregistré un nombre important de cas de dengue est en 
contact avec un cours d’eau intermittent. Par contre, le quartier 
d’Angré ayant enregistré également un grand nombre de cas de 
dengue n’est à proximité d’aucun cours d’eau. Par ailleurs, on 
note la présence d’un espace protégé proche de ce quartier. Les 
quartiers dont le nombre de cas de dengue se situe entre 4 et 
8 cas sont tous au contact avec des cours d’eau intermittent.  
  
        2.2.2 Distribution spatiale des cas de dengue en fonction 
de la végétation 
La carte 4 présente la distribution des cas de dengue en 
fonction de l’indice de végétation.  
 
Carte 4 : Répartition des quartiers endémiques par rapport à 
la végétation 
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Il ressort que l’indice de végétation est plus élevé au sud-est de 
la zone d’étude. Cette zone n’enregistre aucun cas de dengue. 
Le centre-ouest de la zone subit de fortes pression 
démographique du fait du développement des activités 
économiques. Ce bouleversement du milieu naturel rend le 
taux de couverture végétale faible. Ainsi, tous les foyers 
épidémiques ont un indice de végétation normalisé (NDVI) 
moyen. C’est dire que la destruction de la végétation naturelle 
et la transformation du milieu naturel ont un rôle déterminant 
dans la multiplication du moustique.  
 
      2.2.3 Distribution spatiale des cas de dengue en fonction 
de la température de surface 
Les gîtes larvaires sont exposés à des conditions 
microclimatiques pouvant influencer la capacité vectorielle du 
moustique adulte et par conséquent le risque de transmission 
de la dengue. La carte ci-dessous présente la distribution des 
cas de dengue en fonction de la température de surface.  
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Carte 5 : Répartition des quartiers endémiques en fonction de 
la température de surface 
 

 
Nous observons que les températures les plus élevées (au-delà 
de 30°C) sont enregistrées dans les zones abritant les cas de 
dengue. Aucun cas de dengue n’a été enregistré dans les zones 
dont les températures de surface sont en-dessous de 30°C. 
 
       2.2.4 Distribution spatiale des cas de dengue en fonction 
de l’humidité de surface 
Tout comme la température de surface, l’humidité de surface 
est importante dans le développement des larves de 
moustiques. Elle nous informe sur l’abondance ou l’absence de 
l’eau au sol. La carte ci-après présente la distribution des cas de 
dengue en fonction de l’humidité de surface.  
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Carte 6 : Répartition des quartiers endémiques en fonction de 
l’humidité de surface 

 
Il ressort de l’analyse de la carte que les quartiers du district 
sanitaire de Cocody-Bingerville se situent dans les zones 
humides avec un indice d’humidité (TVDI) compris entre 0,21 et 
0,40. 
 
4.Discussion 
 
La présente étude s’est donnée pour objectif de montrer la 
contribution des paramètres environnementaux dans la 
répartition de la dengue dans le district sanitaire de Cocody-
Bingerville. Le premier résultat des paramètres 
environnementaux concerne le réseau hydrographique. Il est 
par excellence le paramètre environnemental qui influence le 
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plus la distribution des maladies à vecteurs (Diobo, 2020 : p59). 
Les quartiers endémiques du district sanitaire de Cocody-
Bingerville sont tous proche d’un cours d’eau ou des 
ramifications. La prévalence de la dengue observée dans les 
quartiers de Cocody-Bingerville peut s’expliquer par le fait que 
les ramifications des cours d’eau sont des zones de 
reproduction continue des moustiques du genre Aedes. Par 
conséquent, les quartiers du district de Cocody-Bingerville sont 
potentiellement propices à la prolifération des moustiques. 
Cette assertion est soutenue par (Tran et al, 2020 : p 24) qui 
affirme que les œufs du moustique du genre Aedes sont pondus 
isolément sur un support à proximité de l’eau. Selon une étude 
menée au Burkina-Faso en 2016, les districts sanitaires de 
Bogodogo et de Nongremassom situés à proximité d’une 
grande retenue d’eau regroupaient près de 70% de l’ensemble 
des cas de dengue (Seogo et al, 2021 : p5).  En effet, la 
distribution spatiale des vecteurs de la dengue est conditionnée 
par la structuration de l’environnement avec en premier lieu la 
disponibilité de collections d’eau favorable à la ponte des 
femelles et au développement des stades larvaires (Tran et al, 
2020 : p24). L’occupation du sol qui englobe l’urbanisation, 
l’utilisation des terres pour l’agriculture influe sur la répartition 
des lieux propices aux moustiques. En effet, les mutations dans 
la structuration du paysage peuvent engendrer de nouveaux 
sites de reproduction pour les moustiques et modifier leur 
distribution géographique. Les quartiers du district sanitaire de 
Cocody-Bingerville se localisent dans les espaces où la 
végétation naturelle a laissé place à une forte anthropisation 
du milieu. De nouveaux quartiers se sont créés dans la zone 
grâce à la présence accrue des structures immobilières. En 
effet, le désengagement de l’état sur le marché du foncier, à 
laisser place aux opérateurs immobiliers privés qui se 
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positionnent aujourd’hui comme de véritable animateur du 
marché foncier (Loba, 2010 : p 13). Une des conséquences est 
l’augmentation de la population dans le secteur au fil des 
années. La forte croissance de la population crée une pression 
sur le milieu d’où sa dégradation. Des études comme celle de 
(Kouassi, 2019 : p 16) réalisée dans la ville de Bouaké a montré 
que la transformation des terres peut augmenter le risque de 
transmission du paludisme en modifiant les conditions 
environnementales favorables aux moustiques. Il faut souligner 
aussi que Aedes aegypty s’est parfaitement adapté à 
l’environnement urbain, augmentant ainsi le risque de 
transmission de la dengue (Hery et al, 2021 : p58). En effet, 
l’urbanisation rapide et incontrôlée est fréquemment 
considérée comme le principal facteur de la recrudescence de 
la dengue (Tougma, 2020 : p82). A l’instar de la végétation, la 
température de surface a un impact direct sur le 
développement des moustiques. Elle influence le 
comportement et la survie des moustiques. Les températures 
limites pour le développement d’Aedes aegypty sont de 15°C et 
38°C (Hery et al, 2021 : p60). Cela suggère que les populations 
d’Aedes aegypty ont une capacité limitée à supporter un stress 
thermique. Dans notre étude, les températures de surface se 
situent entre 31°C et 36°C. Cela peut créer des conditions 
propices à la prolifération des moustiques et augmenter 
l’exposition au virus de la dengue. De ce fait, l’ensemble des 
quartiers du district sanitaire de Cocody-Bingerville se localise 
dans un environnement propice au développement et au 
maintien des larves de moustique du genre Aedes aegypty. Les 
travaux de (Bimara et al, 2024 : p 200) rejoignent cette 
assertion selon laquelle la température de surface peut 
influencer le comportement des moustiques et leur longévité à 
l’état adultes. Dans la ville de Yamoussoukro, les quartiers 
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situés au Nord-ouest de la ville présentent une forte sensibilité 
au paludisme. Cela s’explique par les variations de la 
température de surface situées dans les tranches favorables au 
développement des larves de moustiques, c’est-à-dire entre 
26,7°C et 29°C (Kouamé et al, 2022 : p 182). Bien que l’étude ne 
soit pas centrée sur la dengue, il faut tout de même reconnaitre 
l’influence de la température de surface sur les différentes 
espèces de moustiques (Tran et al, 2020 : p 23).  L’humidité de 
surface est aussi importante à la survie et à la reproduction du 
moustique. Elle joue un rôle essentiel dans l’exposition à la 
dengue en créant des conditions favorables à la reproduction 
des moustiques à travers des zones humides. L’indice 
d’humidité réalisé dans la zone de Cocody-Bingerville révèle un 
espace particulièrement humide. Ce qui semble être 
avantageux pour les femelles du moustique qui arrivent à 
survivent et à pondre davantage d’œufs dans ces conditions. 
Ces résultats rejoignent ceux de (Ahui, 2019 : p 63) dans la zone 
de M’Bahiakro, où l’humidité du sol est propice au 
développement des gîtes larvaires de moustiques. Les 
conditions environnementales sont réunies pour accélérer la 
reproduction et amplifier la prolifération des vecteurs de la 
dengue dans le district sanitaire de Cocody-Bingerville.  
 
5.Conclusion 
 
Au terme de cette étude, il convient de retenir que le 
positionnement géographique du district sanitaire de Cocody-
Bingerville par rapport aux paramètres environnementaux 
détermine leur statut par rapport à la maladie. Les habitants 
des différents quartiers du district sanitaire de Cocody-
Bingerville sont soumis au même risque environnemental de se 
faire transmettre le virus de la dengue par les moustiques. La 
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végétation, le microclimat, le réseau hydrographique, sont en 
tous lieux propices à l’émergence des gîtes larvaires de 
moustiques. Ils sont autant de facteurs pouvant justifier la 
prolifération des gîtes de moustiques dans toute la zone 
d’étude et donc la recrudescence de la dengue. L’élaboration et 
la mise en œuvre d’une politique de gestion efficiente du cadre 
de vie à travers un plan d’assainissement urbain ainsi qu’une 
sensibilisation de la population locale sur les règles d’hygiène 
apparaît primordiale pour réduire les lieux de reproductions 
des larves de moustique.  
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